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 Le corps humain et lô®ducation ¨ la sant®: 
conséquences à court et long terme de notre 
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Bienvenue sur e-Bug 
 
e-Bug a été conçu pour apporter aux enfants en milieu scolaire une image vivante du Monde des microbes. Ce 
mat®riel p®dagogique est distribu® aux enseignants ¨ travers lôEurope pour am®liorer les connaissances des 
élèves sur des sujets de santé publique et susciter un intérêt pour les sciences. Ces outils peuvent être copiés 
pour être utilisés en classe mais ne peuvent être vendus.  
 
La coordination française du projet est assurée par le Centre Hospitalier Universitaire de Nice (Département de 
Sant® Publique et Service dôInfectiologie) en collaboration avec lôEducation Nationale, au niveau national 
(Minist¯re de lôEducation Nationale, en particulier lôInspection G®n®rale et la Direction de lôEnseignement 
Scolaire) et au niveau local (les académies de Nice et de Bordeaux)  et la Direction Générale de la Santé qui 
financera lôimpression des packs. Les autres partenaires en France sont lôInstitut National de Pr®vention et 
dôEducation pour la Sant® (INPES), la Caisse Nationale dôAssurance Maladie et lôAssociation des Professeurs de 
Biologie et de Géologie.  
 
e-Bug est une initiative séduisante financée par la Commission européenne, DG-SANCO, visant à compléter le 
programme national, en accord avec les objectifs pédagogiques fixés pour les écoles primaires et les collèges. Le 
mat®riel est destin® avant tout ¨ familiariser les enfants avec les microbes, lôutilisation appropri®e des 
antibiotiques, à leur montrer comment les infections peuvent se transmettre et peuvent être évitées grâce à une 
meilleure hygiène et aux vaccinations. Ils apprennent que les antibiotiques constituent une ressource précieuse à 
utiliser avec prudence. Plus de 19 pays europ®ens se sont impliqu®s dans la cr®ation dôe-Bug et le matériel a été 
évalué auprès de plus de 3 000 enfants au Royaume Uni, en France et en République tchèque.  Le pack éducatif 
e-Bug est complété par un site web à partir duquel tout le contenu du pack, des vidéos illustrant les activités et 
des activités complémentaires peuvent être télécharg®s. Ce site web contient des jeux interactifs o½ lôenfant 
apprend les messages-cl®s tout en sôamusant.  
 
Le pack comprend 9 sujets divisés en quatre sections principales qui peuvent être utilisées de manière 
séquentielle ou bien comme des activités indépendantes pouvant sôint®grer dans un cours de 45 ¨ 50 minutes.  
 
Chacune de ces sections comporte une information situant le contexte ¨ lôintention des lôenseignant, un plan de 
cours d®taill®, des fiches dôactivit® et des documents compl®mentaires modifiables pour les élèves ainsi que  
 

Á Des activit®s de recherche destin®es ¨ promouvoir lôacquisition active des connaissances  
Á Des objectifs dôapprentissage permettant dôapprofondir les notions sur lôimportance des microbes, de 

la santé et de la médecine 
Á Un encouragement aux élèves à prendre en charge leur propre santé  
Á Un accent particulier sur lôutilisation prudente des antibiotiques  

 
Le pack peut être utilisé seul ou conjointement avec les présentations, images et vidéos du site e-Bug. 
 
Nous souhaitons remercier tous ceux qui ont participé à la mise au point de ce matériel qui permettra à la 
prochaine g®n®ration dôadultes de faire un usage plus judicieux des antibiotiques, et en particulier les 
enseignants et les élèves en France, au Royaume Uni et en République tchèque qui ont participé à des groupes 
de discussion et ¨ lô®valuation et ont ainsi permis que ce mat®riel soit non seulement distrayant mais aussi 
efficace !   
 
En tant quôenseignants, vos commentaires nous sont tr¯s pr®cieux. Ils permettront dôam®liorer et de développer 
le matériel e-Bug. Merci de bien vouloir adresser vos commentaires, questions et  suggestions à  
 
Mme le Dr Pia Touboul 
Département de santé publique 
H¹pital lôArchet 1 
BP 3079  
06202 Nice cedex 3 
 
Ou bien rendez vous sur le site e-Bug ¨ lôadresse www.e-bug.eu  
 
Nous espérons que vous prendrez plaisir à utiliser e-Bug dans votre classe. 
 
 
 
 
Dr Cliodna AM McNulty 
Directrice de lôUnit® des soins primaires 
Health Protection Agency 
Royaume Uni 
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e-Bug  
Une ressource éducative européenne centrée sur le monde des 

microbes et des maladies 

 
Direction européenne au Royaume Uni 
Dr Cliodna AM McNulty MB BS FRCPath 

 
Création du materiel pédagogique 

Dr Donna M. Lecky BSc  

 
Création du site web et des jeux 

Mr David Farrell  

 
 

En collaboration avec  
 

Belgique   Prof. Herman Goossens / Dr. Stjin De Cort 

République tchèque  Prof. Jiri Benes / Dr. Tereza KopŚivov§ Herotov§ 

Danemark         Dr. Jette Holt / Ms. Marianne Noer 

Royaume Uni  Dr. Cliodna McNulty / Prof. Julius Weinberg / Dr. Patty Kostkova 

France           Prof. Pierre Dellamonica / Dr. Pia Touboul / Dr Brigitte Dunais 

Grèce            Prof. Jenny Kremastinou / Dr. Koula Merakou 

Italie           Prof. Guiseppe Cornaglia / Dr. Raffaella Koncan 

Pologne           Prof. Pawel Grzesiowski / Dr. Anna Olczak-Pienkowska 

Portugal          Dr. Antonio Brito Avo 

Espagne          Dr. José Campos 

Croatie   Dr. Arjana Tambic Andrasevic 

Finlande           Prof. Pentti Huovinen 

Hongrie           Dr. Gabor Ternak 

Irlande          Dr. Robert Cunney 

Latvie           Dr. Sandra Berzina 

Lithuanie          Dr. Rolanda Valinteliene 

Slovaquie          Dr. Tom§ġ TesaŚ 

Slovénie           Dr. Marko Pokorn 

 
Avec le soutien de la DG-Sanco de la Commission Européenne 
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1.1 Introduction  Les élèves apprennent les différents types de microbes, 

bactéries, virus, et parasites. Ils découvrent leurs différentes 
formes et leur présence ubiquitaire 

 
1.2 Les microbes utiles  Au cours de cette activité qui consiste à fabriquer de la pâte à 

pain, les élèves apprennent que les microbes peuvent être 
bénéfiques. 

 
1.3 Les microbes pathogènes  Une étude approfondie de diverses infections montre aux élèves 

comment et où les microbes pathogènes entraînent des maladies. 
Les élèves testent leurs connaissances sur les microbes 
pathogènes en réalisant des mots croisés et une chasse au mot. 

 
 
 
 
 
2.1 Hygiène des mains Au moyen dôune exp®rience au sein de la classe, les élèves 

apprennent comment les microbes peuvent se transmettre dôune 
personne ¨ lôautre par le toucher et pourquoi il est important de 
bien se laver les mains. 

 
2.2 Hygiène respiratoire Au cours de cette expérience ludique les élèves apprennent 

comment les microbes sont facilement transmis par la toux et les 
éternuements en recréant un éternuement géant. 

 
2.3 Hygiène alimentaire Les élèves préparent une sandwich au poulet pour leurs 

camarades et observant jusquôoù ils ont disséminé les microbes 
pathogènes. 

 
 
 
 
 
                                                            La notion de défense immunitaire est introduite,  les élèves 

apprennent de quelle manière le corps est capable de combattre 
naturellement bon nombre dôinfections.  

 
Les élèves mettent en pratique leur aptitude à lire et leurs talents 
créatifs pour répondre à des questions concernant les 
vaccinations et réaliser des sketches concernant leur découverte. 

 

1.      Micro-Organismes 

2.      Transmission des Infections 
3.  

    3.      Prévention des infections      

4.      Traitement des infections 
5.   
6.  

3.1 Les défenses 
naturelles de lôorganisme 
 
 
3.2 Vaccinations 
 

4.1 Antibiotiques,     
médicaments et  hygiène 
de vie 

A travers une discussion et un d®bat men®s par lôenseignant, les 
®l¯ves apprennent lôimportance de lôutilisation appropri®e des 
antibiotiques et des conseils hygiéno-diététiques dans le 
traitement des infections. 

Contenu du Pack 
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Chacune des activités au sein de ce guide comporte au moins deux guides enseignants (GE 1 et GE 2). 

Guide Enseignant 1 (GE 1) 
Le premier guide enseignant (GE 1) donne un aper­u g®n®ral de lôactivit® et peut °tre utilis®e par lôenseignant pour 

voir rapidement le contenu du cours et quelle est la préparation nécessaire. Chaque GE 1 contient les informations 

suivantes : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lien avec le programme national : vous indique à quelle partie du programme 
national chaque section de cette ressource se rapporte. Certaines activités, en 
particulier les leçons basées sur des expériences, recouvre une partie des 
programmes scientifique du cycle des approfondissements. 

 

Lien avec le programme 
national  

 

Dur®es estim®es dõenseignement : Il sôagit de suggestions de durées requises 
pour compl®ter lôactivit®. Ces estimations sont bas®es sur des essais r®alis®s par 
des élèves du cycle des approfondissements. La durée réelle des activités 
variera dôun enseignant ¨ lôautre.  

 

Durées estimées 
dõenseignement 

 

 
Objectifs 

dõapprentissage 
 

Objectifs dõapprentissage : Chaque plan et chaque activité du cours est centré 
sur des objectifs dôapprentissage distincts qui servent ¨ guider lô®valuation. 
Contexte : des explications scientifiques relatives à chaque cours qui sont 
particuli¯rement utiles aux enseignants nôayant jamais  enseigné dans ce 
domaine. 
Préparation : donne des indications sur la préparation préalable aux activités et 
le temps nécessaire à prévoir. 
 

 Propositions alternatives  
 

Propositions alternatives : Certaines activités nécessitent des équipements 
auxquels tous les ®tablissements nôont pas acc¯s. Dans ces circonstances, nous 
proposons des alternatives pouvant convenir.  
Activités complémentaires: Des activités complémentaires  peuvent convenir aux 
élèves qui finissent plus tôt ou pour des tâches à réaliser à domicile. 

Matériel requis : Une liste exhaustive du matériel nécessaire pour réaliser chaque 
activité de manière satisfaisante. Dans certains  cas, des alternatives sont 
proposées avec des produits de substitution que les enseignants peuvent 
préférer.  
 

Mots clés: Une liste de mots que les enseignants devront peut être utiliser pour 
faire le cours ou qui peuvent être rencontrés dans la section concernant le 
contexte du GE 1. Tous les mots clés sont expliqués dans le glossaire.  

 

Santé et sécurité : Certaines activités pourront nécessiter  des mesures sanitaires 
et de sécurité supplémentaires, bien que celles-ci soient généralement minimes. 
 

Liens internet : Le cas échéant, des liens vers le contenu du site e-Bug tells que 
des animations, des jeux et dôautres activit®s seront indiqu®s. Des liens vers 
toute autre organisation extérieure pertinente seront également fournis. 
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Guide de lõEnseignant 2 (GE2) 

Le second guide enseignant (GE 2) contient le Plan de cours décrivant comment les activités peuvent être enseignées à la classe. 

Ces plans de cours sont con­us comme des guides avec des indications et des suggestions ¨ lôenseignant sur la mani¯re de faire 

le cours et peuvent °tre modifi®s selon les n®cessit®s de lôenseignant ou de lô®tablissement. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Introduction : Propositions pour aborder chacun des sujets auprès 
des élèves.  

 

Activité principale : Une liste de suggestions pour aider 
lôenseignant ¨ accompagner les ®l¯ves tout le long de lôactivit®.  
 

Réflexion/Discussion/Conclusion: Cette section consiste dôune 
manière générale en une liste de questions destinées à faire réfléchir 
les élèves et ¨ guider la discussion ¨ la fin de lôactivit®, et peut être 
enrichie en fonction des besoins de lôenseignant et des élèves.  
 

 
 

 
Activités complémentaires: Activités destinées à être utilisées à 
titre de devoirs à domicile, diffusant ainsi vers la famille les notions-
cl®s concernant la sant® enseign®es dans le cadre dôe-Bug. Selon 
les nécessités de la classe, ces activités peuvent également   
constituer des activités complémentaires au sein de la classe.  
 

 

Fiche dõactivit® dõ®l¯ve: Fiches photocopiables ou imprimables 
accompagnant chaque activité au sein de la ressource. Ces fiches 
comprennent des zones spécifiques où les élèves doivent écrire des 
r®ponses ou dessiner selon la nature de lôactivité. Ces ressources 
sont toutes disponibles sur le site e-Bug, www.e-bug.eu, au format 
Word et peuvent °tre modifi®es selon les besoins de lôenseignant et 
des élèves.  Un petit nombre de fiches-élèves ne comportent pas de 
zone pour consigner des réponses et les élèves doivent alors écrire 
leurs réponses ailleurs. Dans ces cas-l¨, lôenseignant peut pr®f®rer 
faire répondre les élèves oralement.  
 

Document compl®mentaire dõ®l¯ve : Documents photocopiables 
ou imprimables accompagnant chaque activité au sein de la 
ressource. Il sôagit g®néralement de posters ou de fiches qui, bien 
quôelles ne soient pas indispensables pour lôactivité, peuvent aider à 
la réalisation du cours.  
 

Activités 
complémentaires 

 

Plénière 

Activité principale  
 

Introduction  
 

Fiche dõactivit® 
dõ élève (FAE) 

 

Document 
compl®mentaire dõ®l¯ve 

(DCE) 
 

Sections des élèves  
Cette section comporte les parties suivantes : 

 
 
 

 

http://www.e-bug.eu/
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Cycle des approfondissements  : 
Unité et diversité du monde vivant. 
Le corps humain et lôEducation ¨ la 
Santé : conséquences à court et 
long terme de notre hygiène ; 
actions bénéfiques ou nocives de 
nos comportements. 
Dur®e estim®e dõenseignement : 
50 minutes. 
 

 

Objectifs dõapprentissage 

Tous les élèves : 
 sauront que les bactéries, les virus et les champignons sont trois 

différents types de microbes ; 

 comprendront que lôon peut trouver des microbes tout autour 
de nous. 
 

Objectif facultatif :  
 Savoir quôil existe diff®rentes formes et tailles de microbes. 

Dans cette section, les élèves découvrent le monde des 
microbes, tout dôabord en explorant leurs différents types et 
leurs formes et ensuite en étudiant de plus près les bons et 
les mauvais microbes. 
Au cours de cette activit® dôintroduction, les ®l¯ves utilisent 
leurs capacités dôobservation et leur créativité pour créer un 
microbe de leur choix en mettant ainsi lôaccent sur leurs 
différentes formes et leurs types. 
Lôactivit® compl®mentaire Microbe mania reprend le cours 
et permet aux élèves de décider si le microbe étudié est une 
bactérie, un virus ou un champignon ! 
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Mots clés 
 
Bactérie 
Cellule 
Maladie 
Champignon 
Germe 
Microbe 
Micro-organisme 
Microscope 
Pathogène 
Probiotique 
Virus 
 

 
Matérie l nécessaire 
 
Par élève 
Ã Copie de DCE 1  
Ã Copie de FAE 1  
Ã Copie de FAE 2 
Ã Boîtes de Pétri ou 

assiettes en papier 
Ã Illustrations de 

microbes à partir de 
www.e-bug.eu  

 
Par Groupe 
Ã Pâte Play-Doh

®
 de 

couleurs variées (voir 
recette sur le GE 4) 

 
 
 

 
 

 Préparer une fiche FAE 1et  FAE 2 pour chaque élève. 

 Préparer le poster DCE 1 pour la classe. 

 Acheter de la pâte à modeler « Play Doh
®
 » de différentes 

couleurs ou suivre la recette décrite dans le GE 4 pour en 
fabriquer. 

 T®l®charger un assortiment dôillustrations de microbes ¨ partir du 
site www.e-bug.eu  pour les présenter aux élèves. 

 Alternative : imaginer puis dessiner son propre microbe. 
 

 
 
Les micro-organismes, également connus sous le nom de germes 
ou de microbes, sont de minuscules organismes vivants, trop petits 
pour °tre visibles ¨ lôîil nu. On en trouve presque partout sur la 
terre. Certains sont utiles et dôautres sont dangereux  pour lôhomme 
(ceci sera étudié dans les sections suivantes). Bien 
quôextr°mement petits, les microbes ont des tailles et des formes 
très différentes. Ils sont répartis en trois groupes principaux : 

Les virus : ils ont besoin dôune cellule hôte pour survivre et se 

reproduire. Une fois ¨ lôint®rieur, ils se multiplient rapidement par 
millions puis détruisent la cellule ! Ce sont les microbes les plus 
petits. Ils sont g®n®ralement dangereux pour lôhomme. 

Les champignons : organismes uni ou pluricellulaires,  ils peuvent 
°tre ¨ la fois utiles et dangereux pour lôhomme. Ils se nourrissent, 
soit en décomposant la matière organique animale ou végétale, soit 
en parasitant un hôte. Les champignons peuvent être nocifs en 
provoquant des infections ou en ®tant toxiques lorsquôon les ing¯re; 
dôautres peuvent °tre utiles ou inoffensifs. Par exemple, Penicillium 
produit des antibiotiques et Agaricus est comestible (le champignon 
de Paris).   

Les bactéries : organismes unicellulaires qui peuvent se multiplier 
de manière exponentielle toutes les 20 minutes. Au cours de leur 
croissance normale, certaines bactéries produisent des substances 
(toxines) qui sont tr¯s dangereuses pour lôhomme et provoquent 
des maladies (Staphylococcus) ; certaines sont totalement 
inoffensives, dôautres sont tr¯s utiles (Lactobacillus dans lôindustrie 
alimentaire) et même nécessaires à la vie humaine 
(Rhizobacterium impliquées dans la croissance des plantes). Les 
bact®ries dangereuses sont dites pathog¯nes. A lôinverse, les 
bactéries inoffensives sont dites non pathogènes (à plus de 70%). 

Les bactéries peuvent être classées simplement en trois groupes 
selon leur forme : cocci, bacilles et spires. Les cocci peuvent à leur 
tour être divisées en trois classes : Staphylocoques (amas), 
Streptocoques (chaînes) et Diplocoques (paires). Les scientifiques 
utilisent ces formes pour préciser de quelle infection un patient est 
atteint. 

 

 

  

1.1 Micro-organismes 
   Une Introduction  

  

Contexte 

Préparation  
 

FAIT ETONNANT 
Anthony van Leewenhoek 
a fabriqué le premier 
microscope en 1676. Il a 
examiné différents objets 
autour de lui et il a appelé 
ôanimalculesô les créatures 
vivantes (bactéries) quôil a 
observées en se raclant les 
dents. 

Liens Internet www.e-
bug.eu 
 Un film de demonstration 

 Des photos de microbes  

 Une présentation 

 Une animation 

 Réponses de Microbe 
Mania 

 



13 

 
 
 
  
 

 
 

1. Commencer le cours en demandant aux ®l¯ves ce quôils savent des microbes. Leur demander si eux 
mêmes, ou un membre de leur entourage, a jamais eu une maladie courante telle quôun rhume, une 
grippe une otite ou une angine. Quelle était leur maladie et à leur avis à quoi était-elle due ?  

2. Expliquer aux enfants que les infections sont causées par des microbes et que ce sont de minuscules 
organismes vivants. Montrer aux enfants quôil existe trois diff®rents types de microbes : les bact®ries, 

les  virus et les champignons. Utiliser le poster en couleur (DCE 1), que lôon peut ®galement trouver 
sur le site (www.e-bug.eu).  

3. Expliquer que ces microbes sont tellement petits quôon ne peut les voir quô¨ travers un microscope. Se 

servir de lôactivit® sur le site web pour illustrer les diff®rentes tailles de microbes ou utiliser le DCE 2.  

4. Souligner le fait que même si certains microbes provoquent des infections, il existe également des   
microbes utiles. Demander aux enfants de donner des exemples de microbes utiles. Sôils ne peuvent le 
faire, leur indiquer leur rôle pour le fromage, le yaourt, les probiotiques, la pénicilline, etcé 

5. Bien insister sur le fait quôon peut trouver des microbes PARTOUT tout autour de nous : flottant dans 
lôair que nous respirons, sur les aliments que nous mangeons, sur la surface et ¨ lôint®rieur de notre 
corps, par exemple dans notre bouche, notre nez et notre intestin. Souligner que même si certains 
microbes peuvent nous transmettre des infections, il existe beaucoup plus de microbes qui sont utiles à 
lôhomme. 

 

 

1. Cette activité peut être réalisée individuellement ou en groupe. 

2. Distribuer à chaque groupe une fiche en couleurs avec les différentes formes de bactéries (DCE 1) ou 
afficher des posters en couleur sur les murs à partir du site www.e-bug.eu. Ces fiches montrent un 
éventail de formes et de tailles des microbes avec leur nom et pr®cisent sôil sôagit de microbes utiles ou 
dangereux. 

3. Donner à chaque groupe de la pâte à modeler « Play Doh
®
 » pré-préparée de couleurs variées, des 

assiettes en papier ou des boîtes de Pétri et une copie de la FAE 1 où les enfants peuvent également 
en alternative dessiner leur microbe imaginaire. 

4. Demander à chaque élève/groupe de fabriquer un microbe ou des groupes de microbes dans leur 
boîte de Pétri/sur leur assiette en papier en se basant sur les illustrations fournies. 

5.  Chaque enfant doit décider si son microbe est utile ou dangereux et lui donner un nom. Il est 
important de laisser les enfants être aussi créatifs que possible, tout en tenant compte de la structure 
réelle des  microbes. 

6. Rappeler à la classe que les champignons sont les plus gros microbes et que les virus sont les plus 
petits. 

7. Si le temps le permet, les élèves pourront présenter leur microbe à la classe. 

 

1.1 Micro - organismes 
     Une Introduction  

Activit é principale   
 

Introduction  
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1.1 Micro ð organismes 
 Une Introduction  

 

Vérifier que les élèves ont bien compris en leur posant les questions suivantes : 

1. Quels sont les types de microbes les plus fréquents ?  
 Il y a trois principaux types de microbes : les bactéries, les virus et les champignons.  

2. Côest quoi un microbe ? 
 Un minuscule micro-organisme vivant, trop petit pour °tre visible ¨ lôîil nu.  

3. Où trouve-t-on des microbes ? 
On trouve des microbes PARTOUT, flottant autour de nous dans lôair quôon respire, sur les 
aliments que lôon mange, ¨ la surface de notre corps, dans la bouche, le nez et lôintestin.  

4. Tous les microbes sont-ils dangereux ? 
 Non, bien quôil existe des microbes qui peuvent être nocifs, il en existe aussi beaucoup qui 

sont très utiles et que nous utilisons tous les jours, par exemple Saccharomyces 
(champignon) est utilisé pour faire lever la pâte à pain, Lactobacillus (bactérie) pour la 
fabrication du yaourt et du fromage.  

5. Quelles sont les différentes formes des bactéries ? 

 Spirales (Campylobacter), Bâtonnets (Lactobacilles) et Sphères (Staphylocoque).  

Plénière  
 

 

1. Distribuer à chaque élève une copie de  FAE 2 et DCE 1.  

2. En lisant les descriptions et ¨ lôaide des informations sur leurs fiches, les élèves doivent 
décider si les microbes sont des bactéries, des virus ou des champignons. 
 

a. Staphylocoque est une bactérie. 
b. Lactobacillus est une bactérie. 
c. Les dermatophytes sont des champignons. 
d. Influenza est un virus. 
e. Penicillium est un champignon. 
f. Campylobacter est une bactérie. 

 

Activité complémentaire  
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 1 tasse de farine ordinaire 

 1 tasse dôeau 

 1/2 tasse de sel 

 2 cuill¯res ¨ soupe dôhuile 

 Colorants alimentaires 

 Facultatif : ajouter 2 cuillères 

à soupe de bicarbonate pour 

augmenter lô®lasticit® de la 

pâte 

 

1.1  Micro - organismes 
 Une introduction  

Ingrédients 
 

 

 

Mélanger ensemble les ingrédients secs  

 

Ajouter lôeau et mélanger pour obtenir une pâte lisse 

    

Ajouter  le  colorant puis lôhuile  

Faire cuire  à feu moyen, en mélangeant, jusquô¨ ce 

que la pâte se détache de la paroi du récipient en 

formant une boule   

                                     Laisser  refroidir  avant utilisation 

 

Méthode 
 

La pâte à modeler « Play Doh® » est une pâte douce et malléable qui peut occuper les enfants 
pendant longtemps. Il est possible dôen acheter dans le commerce, mais il est peut être plus 
économique de la fabriquer soi-même. La pâte à modeler maison a lôavantage suppl®mentaire de 
permettre de choisir son assortiment de couleurs, dô°tre non toxique, de couleurs vives et 
facilement modelable, ce qui en fait un outil idéal pour les jeux créatifs et en particulier pour cette 
activité. 
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Penicillium   Dermatophyte  

                          
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
Les champignons sont les plus grands parmi les 
microbes. 
 

 On trouve des champignons sur notre peau, 
dans lôair, sur les plantes et dans lôeau. 

 

 La moisissure qui se développe dans le pain, 
côest un type de champignons. 

 

 Certains antibiotiques sont fabriqués à  

partir de champignons ! 

 

 Il existe trois différentes sortes de bactéries. Elles 
ressemblent à des : 

Spirales 
(Campylobacter) 

Bâtonnets 
(Lactobacilles) 

Sphères 
(Staphylocoques) 

   

   

 
 
 Elles sont si petites que des milliers de bactéries pourraient 

tenir dans le point au bout de cette phrase ou sur la pointe 
dôune aiguille. 
 

 Certaines bact®ries sont utiles dans lôalimentation, par 
exemple pour fabriquer du yaourt ou du fromage. 

 

 Certaines bactéries sont dangereuses et donnent des  
infections. 

 

 Les bactéries se multiplient très rapidement. 
 

 Bacteria multiply very fast. 
 

 Bacteria multiply very fast. 

 
 
                                 

La grippe 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 

 Les virus sont encore beaucoup plus petits que les 
bact®ries et certains peuvent vivre A LôINTERIEUR 
des bactéries ! 
 

 Certains virus nous rendent malades. 
 

 Les maladies comme la VARICELLE et la GRIPPE 
sont causées par des virus. 

 

 Les virus se transmettent facilement dôune 
personne ¨ lôautre. 

 . 

 

 

 Les microbes sont des organismes vivants 

 Ils sont si petits quôil faut un microscope pour les voir 

 Il en existe de différentes formes et de différentes tailles 

 On les trouve TOUT AUTOUR DE NOUS ! 

 Certains microbes sont utiles et ils nous aident 

 Certains microbes peuvent nous rendre malades 

 
 Il existe  3 différents types de microbes : 
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22..    UUnnee  LLEEVVUURREE  sseerraaii tt   ggrraannddee  ccoommmmee  uunn  tt eerrrraaiinn    
            ddee  ffoooott   !!  
 

 

44..  ééeett   uunn  VVIIRRUUSS  sseerraaii tt   ggrraanndd  ccoommmmee  uunn  bbaall lloonn  ddee  
ffoooott   !! 

11..  SSii   tt uu  éétt aaiiss  ggrraanndd((ee))   ccoommmmee  llõõEEUURROOPPEE......  
 

33..  UUnnee  BBAACCTTEERRIIEE  aauurraaii tt   llaa  tt aaii ll llee  ddõõuunn  aauutt oobbuuss 
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Ceci est un dessin de mon/ma:_________________________ 

Invente ton prop re microbe 
  

Invente un micro-organisme de ton choix ï une bactérie, un virus ou un         
champignon ¨ lôaide du mat®riel fourni. 
Avant de commencer, décide si ton microbe sera utile ou dangereux. Voici 
quelques illustrations qui pourront tôaider ! 
 

 

 
1. Est-ce un microbe 

utile ou dangereux ? 
 

______________________ 

2. Choisis un nom pour 
ton microbe. 

 

______________________ 

 

Virus 
  

 

 

Bactéries 
  

 
 

 

Champignons 
  

 

 

 
 
 
 

 
 

FAIT ETONNANT 
 

TOI, tu abrites 1000 
millions de microbes ! 

 

 

Astuce 
 

Les bactéries se 
présentent sous 
différentes formes et 
différentes tailles : 
certaines sont rondes 
comme des sphères, 
dôautres sont spiral®es 
et dôautres encore 
ressemblent à des 
bâtonnets. Certaines 
utilisent même une 
sorte de queue pour 
nager et se déplacer ! 
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Je môappelle Staphylococcus.  Si 
jôentre dans ta circulation sanguine, 
je te rends malade ! Jôai une forme 
arrondie et jôaime bien vivre dans 
ton nez ! Si je vis sur ta peau, je 
peux te donner des boutons. Que 
suis-je ? 
 

Staphylococcus est un(e) : 

___________ 

 
 
 
 
 
 
 
 
Je môappelle Lactobacillus. On 
me dit óamicalô parce que je 
transforme le lait en  yaourt ! 
Quand tu me manges dans ton 
yaourt, je tôaide ¨ dig®rer dôautres 
aliments dans ton intestin. Que 
suis-je ? 
 

Lactobacillus est un(e) : 

___________ 

 
 
 
 
 
 
 
 
Je môappelle Dermatophyte  et 
jôaime vivre sur ta peau. Jôaime 
particulièrement les endroits   
humides comme entre les orteils, 
sur des pieds qui transpirent ! 
Quand je môinstalle l¨, cela 
sôappelle un pied dôathl¯te ! Que 
suis-je ? 

Les Dermatophytes sont des : 

___________ 

 
 
 
 
 
 
 
 
Je môappelle Influenza mais les 
copains môappellent ógrippeô. Je 
suis très généreux : jôaime donner 
aux gens des maux de tête et de la 
fi¯vre. Je passe facilement dôune 
personne ¨ lôautre par la toux ou 
les éternuements. Que suis-je ?  

 
Influenza est un(e) : 

___________ 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

Mon nom est Penicillium et tu peux 
me trouver sur de vieilles oranges 
ou du pain rassis.  Je leur donne 
lôair moisi. Les hommes se servent 
de moi pour fabriquer un 
antibiotique appelé pénicilline qui 
peut les gu®rir sôils ont une infection 
bactérienne ! Que suis-je ? 

Penicillium est un(e) : 

___________ 

 
 
 
 
 
 
 
 
Je môappelle Campylobacter. Jôai 
une belle forme spiralée et jôaime 
bien vivre dans les poulets mais si 
jôarrive ¨ entrer dans ton tube 
digestif je te rendrai très malade ï 
je peux te donner la diarrhée !  Que 
suis-je ? 

 
Campylobacter est un(e) : 

___________ 

 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
Il existe 3 différents types 
de microbes : les 
bactéries, les virus et les 
champignons.  
 
Dôapr¯s les images et les  
descriptions, peux-tu 
déduire de quel type de 
microbe il sôagit ? 
 

 
Astuce 

Rappelle-toi quôil y a trois 
différents types de  
bactéries : 

 
- Les bâtonnets 
- Les spirales  
- Les cocci ou 

sphères 
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La section 1.2, sur les microbes utiles, insiste auprès des 
élèves sur le fait que tous les microbes ne sont pas dangereux, 
en étudiant les diverses façons dont nous tirons profit de 
certains organismes.  
Au cours de lôactivit® ç Course des levures », les élèves  
constatent directement comment les microbes peuvent être mis 
¨ profit dans lôindustrie alimentaire, en observant comment la 
levure fait se lever la pâte à pain grâce au processus de 
fermentation.  
 

Lôactivit® compl®mentaire ç La course aux microbes » 
encourage une réflexion indépendante de la part de chaque 
élève, en lui demandant de considérer différents produits 
alimentaires ¨ son domicile o½ lôon peut trouver des  microbes.  

 

Cycle des approfondissements : 
 
Unité et diversité du monde vivant. 
Le corps humain et lô®ducation ¨ la 
santé, conséquences à court et long 
terme de notre hygiène ; actions 
bénéfiques ou nocives de nos 
comportements. 
 

Dur®e estim®e dõenseignement : 
 
50 minutes. 

 

Objectifs dõapprentissage 

Tous les élèves : 

Á Comprendront que les microbes utiles contribuent à nous 

maintenir en bonne santé. 

Á Sauront que les bactéries peuvent être mises à profit. 
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1. Copie de FAE 1 et DCE 1 pour chaque élève. 

2. Acheter la farine, le sucre et la levure de boulanger. 

3. Avant de commencer lôactivit® pr®parer la solution de levure 
comme indiquée sur le paquet. Ceci peut varier selon les 
marques. Une solution préparée trop longtemps à 
lôavance risque de fermenter. 

N.B. Préparer la solution de levure sans ajouter de sucre avant 
que cela ne soit indiqu® au cours de lôactivit® principale. 

Alternative : Les verres gradués peuvent être remplacés par des 
verres ou gobelets ordinaires (de grande taille), les graduations 
successives seront port®es sur lôext®rieur au marqueur. 

 

Mots clés 
 
Culture 
Fermentation 
Incubation 
Micro-organismes 
Probiotiques 
 
 
 

 Matériel nécessaire 
 
Par élève 
Ã Une copie de FAE 1 
Ã Une copie de DCE 1 

 

Par groupe 
Ã 2 gobelets en plastique 
Ã Farine 
Ã Levure en solution 
Ã Sucre 
Ã 2 Verres gradués (ou 

autres récipients 
gradués) 

Ã Cuvette  
Ã Eau chaude 

 
 

Les bactéries sont des organismes unicellulaires. Bien que 
certaines dôentre elles provoquent des maladies, la plupart sont 
utiles et bénéfiques. Afin de constater comment les bactéries 
peuvent °tre b®n®fiques, il suffit dôobserver ce qui se passe 
dans lôindustrie alimentaire. Le fromage, le pain, le yaourt, le 
chocolat, le vinaigre et la bière sont tous produits grâce à la 
multiplication des bactéries. Utilisées dans la préparation de ces 
produits, les bactéries réalisent une transformation chimique 
connue sous le nom de fermentation, processus à travers 
lequel elles fragmentent les sucres complexes en composés 
plus simples (comme du gaz carbonique et de lôalcool). La 
fermentation transforme le produit dôun aliment en un autre.  

Quand les bactéries Streptococcus thermophilus ou 
Lactobacillus bulgaricus sont ajoutées à du lait, elles 

consomment les sucres en se multipliant, et le transforment en 
yaourt. Les produits laitiers ainsi fermentés produisent tellement 
dôacide que peu de microbes peuvent y survivre.   

Les bactéries du type Lactobacillus sont généralement connues 

comme des  bactéries utiles. Les bactéries bienfaitrices qui nous 
aident à digérer ont été appelées bactéries probiotiques, ce qui 
signifie littéralement  « en faveur de la vie ». On les retrouve par 
exemple dans nos yaourts et autres produits laitiers. 

La levure Saccharomyces cerevisiae est utilisée pour fabriquer 
le pain et les produits à base de pâte à lever par la fermentation. 
Pour cro´tre et se multiplier, les levures ont besoin dô°tre dans 
un milieu qui leur convient, côest ¨ dire comportant de lôhumidit®, 
une source alimentaire (sous forme de sucre ou dôamidon) et 
une température assez chaude (entre 20°C et 30°C de 
préférence). En fermentant, les levures libèrent des gaz qui sont 

piégés dans la pâte et la font gonfler.  

 

1.2 Micro-organismes 
Les Microbes utiles ¨ lõhomme 

 

Contexte 

Préparation  
 

FAIT ETONNANT 
Elie Metchnikoff reçut le 
prix Nobel en 1908 pour sa 
« découverte » des pro-
biotiques. Il était persuadé 
que les paysans bulgares 
vivaient plus longtemps à 
cause des microbes 
présents dans le lait 
ferment® quôils buvaient ! 
Les microbes ont été 
identifiés par la suite 
comme étant des  
Lactobacillus bulgaricus.  

Liens internet  
www.e-bug.eu 
 Film de démonstration  

 Présentation Course 
des levures Méthode  

 Activité alternative : 
fabrication de yaourt 
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1. Commencer le cours en expliquant que les microbes peuvent avoir des effets à la fois bénéfiques et 
nocifs pour la sant®. Demander ¨ la classe ce quôelle sait des microbes utiles. De nombreux enfants 
auront déjà entendu parler des bactéries bénéfiques dans les yaourts.  

2. Expliquer que les microbes sont utiles ¨ la d®gradation des cadavres dôanimaux et des plantes 
mortes, à la digestion des aliments par les animaux et à la transformation du lait en yaourt, en 
fromage et en beurre.  

3. Insister sur le fait que côest lôaction b®n®fique de champignons appel®s levures qui fait lever la p©te ¨ 
pain. Les levures se nourrissent des sucres présents dans les aliments et produisent des acides. Ces 
acides modifient le go¾t, lôodeur et la consistance des aliments dôorigine.  

4. Annoncer ¨ la classe quôau cours de cette activit®, ils vont voir exactement comment on peut utiliser 
les bactéries amicales pour faire lever de la pâte à pain.  

Introduction    
 

1.2 Micro-organismes 
Les Microbes utiles ¨ lõhomme 

 

 

 

1. Cette activité sera réalisée en groupes de 2 à 5 élèves.  

2. Bien expliquer aux ®l¯ves quôun champignon utile appelé levure est utilisé pour faire le pain. La levure 
permet à la pâte à pain de lever grâce à un processus appelé fermentation.    

3. Distribuer à la classe ou à chaque groupe la recette de la course des levures (DCE 1). La recette se 
trouve également sur notre site www.e-bug.eu.  

4. Faire r®aliser lôactivit® par les ®l¯ves au sein de leur groupe. Lorsque la recette est prête, les élèves 
devront observer la levure et noter leurs observations sur la fiche dôactivit® (FAE 1).  

5. Les élèves peuvent-ils expliquer pourquoi la solution de levure et de sucre est montée dans le récipient 
gradué plus rapidement que la levure seule? La fermentation sôeffectue plus rapidement en pr®sence 
de sucre, car les levures se nourrissent de sucre.  

 

Activit é principale  
 

 

 

1. Vérifier la bonne compréhension du cours en posant les questions suivantes : 

a. Quel est le processus qui a fait lever le mélange contenant la levure ?  
La levure qui se multiplie et utilise le sucre comme source dô®nergie ; la levure produit des bulles 
de gaz qui font lever la pâte à pain. 

b. Que serait-il arriv® sôil nôy avait pas de levure dans le m®lange ?  
Rien, côest la levure qui, en se multipliant, provoque la dégradation des sucres et la levée de la 
pâte. 

c. Pourquoi fallait-il garder le m®lange dans une cuvette dôeau chaude ? 
La plupart des microbes préfèrent se développer à la température de 37

o
C et ils se multiplient plus 

vite à cette température. Plus les microbes se développent rapidement, plus les sucres seront 
dégradés et plus la levure montera dans le récipient. 
 

      d. Quels autres aliments sont préparés en utilisant des bactéries ou des champignons ? 
 Le fromage, le yaourt, le vin, la bière, la crème fraîche, le chocolat. 

 

Plénière  
 

 Activit é complémentaire  
  

ñLa course aux microbes ñ : Demander à chaque élève de chercher dans leur cuisine en rentrant à la 
maison des aliments quôils pensent peuvent contenir des microbes. Ils doivent identifier ceux qui peuvent 
être conserves dans un placard et ceux qui doivent être conservés au refrigérateur pour ralentir la 
croissance des microbes. 
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Mets 4 cuillers à dessert de farine  

dans chaque gobelet. 

Marque un de tes gobelets en plastique 

avec la lettre A et lôautre B 

Ajoute assez de solution de levure au 

gobelet A  pour obtenir la consistance dôune 

soupe épaisse. 

Ajoute assez de solution de levure et de sucre 
au  gobelet B pour obtenir la consistance dôune soupe 

épaisse. 

Verse le contenu du gobelet B dans le 
récipient gradué B jusquôà environ 30ml  

 

Note la hauteur exacte de la pâte dans 

chaque récipient. 

Place les deux récipients gradués dans 

 une cuvette dôeau chaude. 

Mesure la hauteur de la pâte toutes les 5 minutes 
pendant 30 minutes. 

 

Verse le contenu du gobelet A dans le 
récipient gradué A  jusquôà environ 30ml  
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1. Suivre les instructions de la Recette pour la course des 

levures. 

 

 

1. Quôest-ce qui a fait lever la pâte dans le récipient ? 

_________________________ 

2. Comment appelle-t-on ce processus ? 

_________________________ 

3. Pourquoi la pâte est-elle montée plus vite dans le récipient B que 

dans le récipient A ? 

_________________________ 

4. Quels autres aliments résultent dôune modification de ses 

composants par des bactéries ou des champignons ?  

__________________________ 

 

Fait étonnant  
Il y a plusieurs 

milliers de milliards 
de bactéries utiles 

dans un tube digestif 
humain.  

 

Temps LEVURE SEULE (Récipient A) 
 

LEVURE ET SUCRE (Récipient B) 

Volume 
de pâte  

Changement de volume 
de la pâte / ml  

Volume 
de pâte  

Changement de volume de la 
pâte / ml 

0 0 0  0 0 

5      

10      

15      

20      

25      

30      

 

 Le savais-tu ? 
Un adulte moyen 

transporte environ 2kg de  
microbes utiles dans le 

tube digestif ï le poids de 
2 paquets de sucre ! 
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La section 1.3 concerne les microbes pathogènes et 
présente aux élèves les divers problèmes de santé 
causés par les  microbes nocifs.  
Les élèves sont encouragés à discuter au sein de la 
classe de la manière dont les microbes pathogènes 
peuvent être dangereux et ce que lôon peut faire pour ne 
pas tomber malade. Ce cours met ®galement lôaccent 
sur le fait que les maladies ne sont pas toutes causées 
par des  microbes.  
La grille dôidentification des mots et les mots-croisés 
aident ¨ renforcer lôacquisition des termes associ®s aux 

microbes dangereux et aux maladies. 

Cycle des approfondissements : 
 
Unité et diversité du monde vivant. 
Le corps humain et lô®ducation ¨ la 
santé : conséquences, à court et long 
terme, de notre hygiène ; actions 
bénéfiques ou nocives de nos 
comportements. 

 
Dur®e estim®e dõenseignement : 
 
50 minutes. 

 

Objectifs dõapprentissage 

Tous les élèves : 

 Sauront que les microbes peuvent parfois nous rendre malades. 
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Certains microbes peuvent °tre dangereux pour lôhomme et provoquer 
des maladies : le virus Influenza peut donner la grippe, la bactérie  
Campylobacter une diarrhée et les champignons dermatophytes tels 
que Trichophyton sont susceptibles de provoquer un pied dôathl¯te ou 
une teigne. On appelle ce type de micro-organismes des pathogènes. 
Chaque microbe peut nous rendre malade de différentes manières. 

Lorsque les bactéries pathogènes se multiplient dans notre organisme, 
elles peuvent produire des substances nocives appelées  toxines qui 
font que nous ne nous sentons pas bien ou, dans le pire des cas, qui 
peuvent endommager nos tissus et nos organes.  

Les virus se comportent comme des parasites. Une fois quôils ont 
p®n®tr® dans lôorganisme, ils ont besoin dôune cellule h¹te pour 
survivre. A lôint®rieur de la cellule, ils se multiplient et une fois arrivés à 
maturité, ils  sont libérés en détruisant la cellule hôte.   

On appelle les infections provoquées par les champignons des 
mycoses. Les champignons ne tuent généralement pas leur hôte. Les 
dermatophytes préfèrent se développer dans lô®piderme. Ce sont les 
substances quôils produisent, en se nourrissant, qui provoquent 
lôinflammation et les démangeaisons.  

On dit dôune personne porteuse de microbes responsables de 
maladies quôelle est infectée. Beaucoup de microbes nocifs peuvent 
°tre transmis dôune personne ¨ lôautre par des voies diverses : par lôair, 
le contact, lôeau, les aliments, les animaux, etcé Les maladies 
provoquées par de tels microbes sont appelées maladies 
infectieuses.  

Très souvent, notre flore corporelle normale (microbes) contribue 
également à empêcher que les microbes pathogènes ne se 
développent, soit en colonisant le territoire pour quôil nôy ait plus de 
place pour les microbes pathogènes, soit en modifiant le milieu. Par 
exemple, la flore normale de notre tube digestif nous garde en bonne 
santé en empêchant des bactéries pathogènes telles que Clostridium 
difficile de se multiplier. Lorsque notre flore normale est perturbée, le 
microbe pathogène Clostridium difficile, peut se développer et 
entraîner des diarrhées, et même dans des cas extrêmes provoquer 
une perforation de lôintestin.  

Mots clés 
 
Bactéries 
Coloniser 
Dermatophytes 
Champignons 
Germes  
Hygiène 
Infectieux 
Pathogènes 
Toxines 
Virus 

 

Matériel nécessaire  
 
Par élève 
Ã Copie de FAE 1 
Ã Copie de FAE 2 

 
Par Classe/Groupe 
Ã Copie de DCE 1  
Ã Copie de DCE 2 
 

 
 

1. Préparer une copie de FAE 1 et FAE 2 pour chaque élève. 

2. Télécharger DCE 1 et DCE 2 à partir du site Internet  
www.e-bug.eu, ou copier ces fiches pour la classe.   

1.3 Micro - organismes 
Les microbes pathogènes 

 

Microbes 
Contexte 

Préparation  
 

Liens Internet  
 
www.e-bug.eu 
Ã Illustrations de  

microbes de la section 
1.1 
 

Ã DCE 1 et  DCE 2 
disponibles sous 
format  MS 
PowerPoint.  
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1. Commencer le cours en expliquant à la classe que les microbes peuvent être parfois nocifs pour 
lôhomme. Demander aux ®l¯ves sôils savent ce qui peut les rendre malades. Chercher à préciser leurs 
connaissances sur les différents termes utilisés tels que  microbe, germe, micro-organismes etc.   

2. Expliquer à la classe que le mot microbe pathogène recouvre les bactéries, les virus et les 
champignons responsables de maladies. Discuter avec la classe des différents microbes et des 
maladies dont ils peuvent être responsables ; Les illustrations de microbes sur le site www.e-bug.eu, 
dans la section 1.1, pourront aider les élèves à visualiser ces microbes pathogènes.  

3. Insister sur le fait que les microbes se sont adaptés pour survivre partout y compris dans nos maisons 
et nos écoles, sur notre corps et quôils peuvent se multiplier facilement sur les aliments !  

4. Dire à la classe que les maladies dues aux bactéries ou aux autres microbes, qui peuvent se 
transmettre facilement dôune personne ¨ lôautre, portent  le nom de maladies infectieuses, parce 

quôelles peuvent provoquer une infection. 

 

Introduction  

1.3 Micro-organismes 
Les microbes pathogènes 

 
 
 

1. Cette activité convient mieux à une discussion en classe suivie dôune activit® individuelle de lô®l¯ve.  

2. Montrer à la classe chacun des scénarios en images (1-6) dans DCE 1 et  DCE 2. Les fiches peuvent 
être photocopiées pour chaque élève ou bien imprimées sur transparents  et projetées ou bien encore 

affichées sur un tableau interactif à partir du site web e-Bug (www.e-bug.eu).  

3. Pour chaque scénario, commencer par demander aux élèves ce qui selon eux ne va pas chez Julie et  
Arthur et sôils pensent que côest un microbe qui rend Julie ou Arthur malades. Continuer en racontant 

chacune des histoires selon les explications fournies dans la fiche GE 3. Poursuivre la discussion en 
demandant si quelquôun dans la classe a déjà souffert des symptômes de Julie et dôArthur, et si oui, 
quel traitement il a reçu. 

4. Rappel : des activit®s sur le lavage des mains, lôhygi¯ne respiratoire et lôhygi¯ne alimentaire sont 
pr®vues dans dôautres sections du mat®riel e-Bug qui couvriront ces sujets en détail.  

5. Sôil reste du temps, distribuer à la classe une copie de FAE 1 et FAE 2. Lôactivit® sur la grille de mots et 
les mots croisés  comporte une liste de termes, associés aux microbes pathogènes et à la maladie, 
destinés à renforcer les objectifs  de transfert de connaissances de cette leçon.  

Activité principale  
 

 
1. Vérifier la compréhension en posant aux élèves les questions suivantes : 

a. Quôest-ce qui cause une infection? Une infection, côest une maladie provoqu®e par des 
microbes pathog¯nes qui p®n¯trent ¨ lôint®rieur du corps et sôy multiplient. 

b. Les maux de gorge sont-ils toujours dus à des microbes pathogènes ?  

 Tous les maux de gorge ne sont pas dus à des microbes pathogènes, parfois la toux peut    
aussi nous faire mal à la gorge. 

c. Toutes les maladies sont-elles causées par des microbes? Non, par exemple des maladies 
telles que lôasthme et les allergies ne sont pas provoquées par des  microbes 

c. Pouvez-vous citer des infections causées par des microbes pathogènes ? Le rhume, la 
grippe, le pied dôathl¯te, la rougeole. 

 

Plénière 
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1.3 Micro ð organismes 
Les microbes pathogènes 

 

Julie aime avoir les mains et les ongles propres. Si lôon 
regardait de près les mains de Julie, on pourrait voir quôelles 
sont recouvertes de quantités de minuscules microbes. Ces 
microbes sont de bons microbes, qui vivent sur notre peau et 
contribuent à favoriser une bonne santé. 

Arthur passe son temps dehors, ¨ jouer au foot et ¨ sôamuser 
avec ses copains et il ne se préoccupe pas très souvent de se 
laver les mains. Si lôon regardait ses mains de pr¯s, on 
pourrait voir quôelles aussi sont recouvertes de quantit®s de 
microbes, bien que certains dôentre eux soient nocifs et 
pourraient le rendre tr¯s malade sôils p®n®traient ¨ lôint®rieur 
de son corps. 
 

Julie ne se sent pas très bien, elle a très mal à la gorge. 
Parfois, le mal de gorge est du à un virus qui fait aussi tousser 
et couler le nez. Si cela se produisait, Julie devrait boire 
beaucoup et prendre des médicaments contre la douleur. 
Parfois des bactéries (Streptococcus) peuvent aussi nous 

donner mal à la gorge et le médecin peut être obligé de 
prescrire des antibiotiques. 
 

Pensez-vous quôArthur soit malade ici à cause de microbes ? 
La réponse est non : Arthur souffre ici dôune maladie appelée 
asthme, qui fait quôil est tr¯s facilement essouffl®. Lôasthme est 
une maladie respiratoire, mais celle-ci nôest pas due ¨ un 
microbe. Il est important de se rappeler que les maladies ne 
sont pas toutes causées par des microbes. 

 

A votre avis, quel est le problème dôArthur sur cette image ? 
Le  pauvre Arthur a mangé du poulet mal cuit à un barbecue et 
il a maintenant une gastro-entérite ou intoxication alimentaire, 
causée par des microbes pathogènes sur le poulet : 
Campylobacter. Il y a beaucoup de microbes sur la viande 

crue qui peuvent nous rendre très malades, même si cela 
nôab´me pas les aliments ! Il est important de cuire 
suffisamment les aliments (en particulier le poulet et le porc) 
pour d®truire les mauvais microbes quôils peuvent contenir. 
. 

Julie adore jouer au tennis et elle transpire des pieds. Elle est 
souvent pressée, ne se lave pas bien les pieds et ne les sèche 
pas correctement. Actuellement, ses pieds sentent mauvais, sont 
enflés et démangent beaucoup entre les orteils. Côest ¨ cause 
dôun champignon appelé dermatophyte, qui aime bien sôinstaller 
entre les orteils, surtout sôils sont humides ! Ce champignon 
donne une infection, appelée « pied dôathl¯te ». Les orteils 
peuvent alors enfler, se fendiller et démanger ÉNORMEMENT ! 
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3
V O M I S S E M E N T S        

       E              
2
D  

       D           
4
A   I  

       D   T
5
        S   A  
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  F
7
     H   X    
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M A I N S S A L E S     

10
R O U G E O L E  

  E     E       I       E  

  V  
11

B O U T O N S    P         

  R     E       P         

  E        
12

R H U M E         

HORIZONTALEMENT 
3.   Un sympt¹me dôintoxication alimentaire qui nôa pas bon go¾t !  
6.   Une maladie bactérienne provoquée par des aliments contaminés (2 mots). 
9.   Une infection peut être transmise par des  _______  _______  mais si on les lave ¨ lôeau et au savon, on peut 
lô®viter ! (2 mots). 

10. Une maladie virale qui donne de la fièvre et des boutons rouges qui démangent. 
11. On peut en attraper sur la peau à cause des bactéries. 
12. Une maladie virale courante qui fait couler le nez. 
 

VERTICALEMENT 
1.   Une infection des pieds due à un champignon qui gratte et peut les faire sentir  très mauvais ! (2 mots). 
2.   Un sympt¹me dôintoxication alimentaire qui oblige ¨ rester longtemps aux toilettes.  
4.   Une maladie respiratoire qui nôest pas caus®e par des microbes et qui n®cessite un inhalateur. 
5.   Peut transmettre lôinfection par voie a®rienne quand on est enrhumé ou grippé, si on ne se  couvre pas la  
 bouche. 
7.   Ce quôon a lorsque lôorganisme lutte contre une  infection. 
8.   Epidémie virale qui donne beaucoup de fièvre     
 

R F P E V O M I S S E M E N T S 

U H S M G B G R I P P E N H J K 

T O U X N Z R W K A Y E A E A P 

D F D M D H G D A S T H M E T I 

H V L H E P H N J O H D D D G E 

O S V M A I N S S A L E S A B D 

P R S O S X J I D F B G R C G D 

S O T G M Z U N S A M A T H A A 

H U N M D I A R R H E E Y E J T 

U G Z F C V T B G T N D H J H H 

L E R I N T O X I C A T I O N L 

S O Q E E A L I M E N T A I R E 

H L P V T I O P L B K J D G G T 

L E S R M B O U T O N S T S F E 

T H A E F E V E R N F G N H K T 
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Peux-tu trouver tous les mots associés aux microbes pathogènes dans la grille ?  

Rappelle-toi que les mots peuvent se lire horizontalement, verticalement ou en diagonale. 

  
 

R F P E V O M I S S E M E N T S 

U H S M G B G R I P P E N H J K 

T O U X N Z R W K A Y E A E A P 

D F D M D H G D A S T H M E T I 

H V L H E P H N J O H D D D G E 

O S V M A I N S S A L E S A B D 

P R S O S X J I D F B G R C G D 

S O T G M Z U N S A M A T H A A 

H U N M D I A R R H E E Y E J T 

U G Z F C V T B G T N D H J H H 

L E R I N T O X I C A T I O N L 

S O Q E E A L I M E N T A I R E 

H L P V T I O P L B K J D G G T 

L E S R M B O U T O N S T S F E 

T H A E F E V E R N F G N H K T 

TOUX     VOMISSEMENTS   PIED DõATHLETE   

RHUME    ASTHME   INTOXICATION ALIMENTAIRE 

BOUTONS   ROUGEOLE    DIARRHEE   

MAINS SALES   FIEVRE     GRIPPE    
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       1                

    3                   

                     2  

                 4      

          5             

6                       

                       

  7            8         

9              10         

                       

    11                   

                       

          12             

HORIZONTALEMENT 
 

3.   Un sympt¹me dôintoxication alimentaire qui nôa pas 
bon goût !  

   
6.   Une maladie bactérienne provoquée par des 

aliments contaminés (2 mots). 
 
9.   Une infection peut être transmise par des  _______  
_______  mais si on les lave ¨ lôeau et au savon,  
on peut lô®viter ! (2 mots). 

 
10. Une maladie virale qui donne de la fièvre et des 

boutons rouges qui démangent. 
 
11. On peut en attraper sur la peau à cause des 

bactéries. 
 
12. Une maladie virale courante qui fait couler le nez. 
 
VERTICALEMENT 
 

1.   Une infection des pieds due à un champignon qui     
      gratte et peut les faire sentir  très mauvais ! (2    
      mots). 
 
 2   Un sympt¹me dôintoxication alimentaire qui oblige ¨ 

rester longtemps aux toilettes. 
 
4.   Une maladie respiratoire qui nôest pas causée par 

des microbes et qui nécessite un inhalateur. 
 
5.   Peut transmettre lôinfection par voie a®rienne quand 

on est enrhumé ou grippé,  si on ne se couvre pas 
la bouche. 

  
7.   Ce quôon a lorsque lôorganisme lutte contre une  

infection. 
 
8.   Epidémie virale qui donne beaucoup de fièvre. 
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Cette section est destinée à enseigner aux élèves  
comment des gestes dôhygi¯ne simples peuvent limiter la 
transmission des microbes et des infections.  
 
Dans lôactivit® 2.1 « Hygiène des mains », les élèves 
réalisent une expérience pour observer comment les  
microbes peuvent passer dôune personne à une autre, 
simplement en se serrant la main. Ils auront aussi à 
décider quelle est la meilleure façon de se laver les 
mains.  
 
Lôactivit® compl®mentaire est bas®e sur la cr®ation de 
posters et sur une discussion concernant les conditions 
dôhygi¯ne ¨ lô®cole 
 
 

Cycle des approfondissements : 
 
Le corps humain et lô®ducation ¨ la 
santé ; conséquences, à court et 
long terme, de notre hygiène ; 
actions bénéfiques ou nocives de 
nos comportements. 
 

Dur®e estim®e dõenseignement : 
 
50 minutes. 

Objectifs dõapprentissage 

Tous les élèves 

 Comprendront que les infections peuvent se transmettre par 
des mains sales. 

 Sauront que le lavage des mains peut prévenir la 
transmission des infections. 



38 

 

                                                                                                                          
On peut avoir recours ¨ lôhuile alimentaire et aux paillettes, ou ¨ la cannelle, 
pour couvrir les mains du premier élève lors de lôexp®rience, ou alors au 

Glogerm
®
 et à la lampe UV. 

 

Mots clés 
 
Savon antibactérien 
Contagieux 
Hygiène 
Infection 
Infectieux 
Transfert 

 

Matériel nécessaire 
 
Par élève 
Ã Copie de FAE 1  
Ã Copie de FAE 2 
Par groupe 
Ã Copie de DCE 1  
Ã Cuvette 
Ã Savon de toilette 
Ã Serviettes en papier 
Ã Eau froide, eau 

chaude 

Ã Huile de cuisine et 
cannelle/paillettes ou 
Glogerm

®
 à base 

dôhuile et lampe ¨ UV 

 

1. Copie de FAE 1 et FAE 2 pour chaque élève. 

2. Copie de DCE 1 pour chaque groupe.  

3. Disposer quatre tables côte à côte, avec sur chacune : 

a. Un panneau indiquant  « Pas de lavage des mains ». 

b. Une cuvette dôeau froide, des serviettes en papier et un panneau 
indiquant  « Lavage ¨ lôeau froide ». 

c. Une cuvette dôeau chaude, des serviettes en papier et un panneau 
indiquant  « Lavage ¨ lôeau chaude ». 

d. Une cuvette dôeau chaude, des serviettes en papier et un panneau 
indiquant  « Lavage ¨ lôeau chaude et au savon ». 

 

Précautions 
Ã En cas dôutilisation de 

cannelle à la place du  
Glogerm

®
, sôassurer 

de lôabsence 
dôallergies cutan®es. 

Ã Sôassurer que les 
élèves en tête de ligne 
ne sont pas 
allergiques au savon 
ou nôont pas dôautres 
problèmes cutanés. 

 

Liens Internet 
www.e-bug.eu 
 Un film de 

démonstration 
 Un poster et une 

présentation montrant la 
méthode recommandée 
pour se laver les mains 

www.glogerm.com 
http://www.hygiene-
educ.com/ 
 

 
 

 

 
 
Il est important de réfléchir au contexte socioculturel dans lequel on enseigne 
et de faire le point sur ses propres représentations dôhygi¯ne avant dôaborder 
ce chapitre en classe. 
Lôam®lioration de lôhygi¯ne, ainsi que des progrès sanitaires et médicaux au 
cours des derniers siècles, ont permis une augmentation de lôesp®rance de vie 
et une diminution de la mortalité infantile dans les pays développés. 
Aujourdôhui, il existe encore une grande variété de microbes pathogènes qui 
peuvent se transmettre dôautant plus facilement que nous vivons en 
collectivité.  
Les écoles constituent un havre pour les microbes pathogènes qui se 
transmettent rapidement dôun enfant ¨ lôautre par le toucher. Le lavage des 
mains est la meilleure tactique pour ARRETER la dissémination des microbes 
pathogènes. 
Nos mains secrètent naturellement un produit huileux qui garde la peau 
humide et lôemp°che dô°tre trop sèche. Cette huile constitue cependant un 
milieu id®al pour que les microbes y croissent et sôy multiplient et elle les aide 
à « coller è ¨ notre peau. Nos mains sont naturellement recouvertes dôune 
flore naturelle (généralement des staphylocoques inoffensifs). En nous lavant 
les mains régulièrement, nous ôtons les autres microbes, potentiellement 
dangereux, que nous récoltons dans notre entourage (maison, école, jardin, 
animaux, aliments, etc.). Certains de ces microbes peuvent nous rendre 
malades si nous les absorbons par la respiration ou en mangeant.  
Le lavage des mains ¨ lôeau seule ou ¨ lôeau froide ®limine la salet® visible, 
mais il faut du savon pour dissoudre lôhuile sur la surface de nos mains qui 
piège les microbes.  
 
Il faut se laver les mains : 

- Avant, pendant et après la préparation des aliments et avant de 
manger ; 

- Après être allé aux toilettes ; 
- Après avoir été en contact avec des animaux ou leurs déjections ; 
- Si lôon est malade ou si lôon a été en contact avec des personnes 

malades ; 
- Après avoir touss®, ®ternu®, ce qui nôest pas toujours facile ¨ lô®cole. 

Une solution peut être de se couvrir le nez et la bouche avec le haut du 
bras pour garder les mains propres. 

 2.1 Transmission des Infections 
 Hygiène des Mains 
 

Contexte 

Préparation  
 

Propositions alternatives  
 

http://www.e-bug.eu/
http://www.glogel.com/
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1. Discuter des résultats avec les élèves. Quels résultats les ont le plus surpris ? Expliquer que le savon enlève 
lôhuile sur la peau, que les microbes utilisent pour y coller et sôy cacher.  

2. Discuter lôorigine des microbes sur les mains. Insister aupr¯s des ®l¯ves sur le fait que les microbes sur les 
mains ne sont pas tous pathogènes ; il y a peut-être aussi des microbes utiles ! 

3. Insister auprès des ®l¯ves sur la n®cessit® de se laver les mains correctement. Mettre lôaccent sur le fait que 
les bact®ries aiment se cacher entre les doigts et sous les ongles ! Côest important de savoir ¨ la fois QUAND 
et COMMENT se laver les mains correctement, pour empêcher de disséminer les microbes et peut-être des 
infections. Souligner quôapr¯s avoir touss®, ®ternu®, il nôest pas toujours facile de se laver las mains ¨ lô®cole 
et quôune solution peut °tre de se couvrir le nez et la bouche avec le bras, pour garder les mains propres. (Ce 
conseil est d®j¨ utilis® dans plusieurs pays (USA, Canada, Su¯deé). 

4.  Il est ®galement important de savoir si les conditions dôhygi¯ne sont pr®sentes dans lôenvironnement de 
lôenfant et sôil y a acc¯s. (voir activité complémentaire ci-dessous). 

5.  

Plénière  
 

 
(15  
 

1. Demander aux élèves pourquoi il leur semble important ou non de se laver les mains (pour se débarrasser des 
microbes quôil pourrait y avoir) et ce qui pourrait arriver sôils ne se débarrassaient pas de ces microbes (ils 
pourraient tomber malades, en absorbant ces microbes par la respiration ou en mangeant).  

2. Dire aux élèves que nous nous servons de nos mains continuellement, quôelles recueillent des millions de microbes 
chaque jour et, bien que nombre dôentre eux soient inoffensifs, certains pourraient °tre des microbes pathogènes. 
Expliquer aux élèves que nous transmettons nos microbes à nos amis et à notre entourage par le toucher, et que 
côest pour cela quôon se lave les mains. 

3. Expliquer aux ®l¯ves quôils vont r®aliser une activit® qui leur montrera la meilleure façon de se laver les mains pour 
enlever les microbes pathogènes quôil peut y avoir sur leurs mains. 

 

 

1  Diviser la classe en quatre groupes (pour une classe de 20 élèves, cela ferait 4 groupes de 5 élèves). 

2.  Demander aux ®l¯ves de se mettre en rang lôun derri¯re lôautre et d®signer les groupes comme suit : 

a. Pas de lavage des mains  b.  Lavage des mains ¨ lôeau froide 
c. Lavage des mains ¨ lôeau chaude d.  Lavage des mains ¨ lôeau chaude et au savon 

3. Recouvrir les yeux du premier de chaque rang et leur couvrir les mains de gel Glogerm
®
. Le fait de recouvrir les 

yeux assure que les élèves ne se lavent pas mieux les mains que dôhabitude. Demander ¨ ces ®l¯ves en t°te de 
rang de se laver les mains en fonction du groupe dans lequel ils se trouvent.   

4. Ceci fait, demandez-leur de se retourner et de serrer la main de lô®l¯ve suivant ; il est important quôils se serrent 
la main bien fermement. Ils peuvent alors se découvrir les yeux. La seconde personne serre ensuite la main de la 
troisième, sans autre lavage de mains et ainsi de suite, jusquô¨ ce que chacun des membres du groupe ait serré la 
main de la personne devant lui/elle.   

5. Une fois cette tâche réalisée, diminuer la lumière et éclairer les mains de chacun avec une lampe à UV, en 
commençant par le groupe A. 

6. Demander aux élèves de remplir leurs fiches réponses (FAE 1 et FAE 2). 

 

2.1  Transmission des Infections 
  Hygiène des Mains 

Introduction   
 

Activit é principale  

 
 

1. Discuter avec les ®l¯ves des conditions dôhygi¯ne ¨ lô®cole. Comment pourraient-ils mieux utiliser les installations 
dôhygi¯ne existantes ? Quôest-ce qui manquerait pour am®liorer lôhygi¯ne des mains ? 

2. Les élèves sont invit®s ¨ cr®er des posters ou des d®pliants sur lôimportance du lavage des mains 
ï en insistant sur quand et comment le faire, ¨ afficher aux endroits strat®giques ¨ lô®cole. 

Activit é complémentaire  
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Après cette activité, écris tes résultats dans la grille ci-dessous en te 
servant du guide et regarde jusquôo½ les microbes sont allés !  

 

 
 

 Apr¯s lavage (ou non) des mains et sô°tre serr® la main   

Élève 1 Élève 2 Élève 3 Élève 4 Élève 5 

Pas de lavage (témoin)      

Eau froide      

Eau chaude       

Eau chaude et savon      

 
1. Dessine sur la page suivante où tu as vu des microbes, apr¯s tô°tre lavé les mains et serré la 

main, pour ton groupe uniquement. 
 

2. La méthode de lavage des mains (pas le témoin) qui a ôté le plus de microbes chez la première 
personne :  Ã Eau froide  Ã Eau chaude  Ã Eau chaude et savon 

 

3. La méthode de lavage des mains (pas le témoin) qui a ôté le moins de microbes chez la première 
personne : Ã Eau froide  Ã Eau chaude  Ã Eau chaude et savon 

 

4. La méthode de lavage des mains (pas le témoin) qui a diffusé le plus de microbes le long de la 
chaîne :  Ã Eau froide  Ã Eau chaude  Ã Eau chaude et savon 

 
 

5. La méthode de lavage des mains (pas le témoin) qui a diffusé le moins de microbes le long de la 
chaîne ?  Ã Eau froide  Ã Eau chaude  Ã Eau chaude et savon 

 

6. Dessine un graphique montrant jusquôo½ les microbes sont allés pour les quatre groupes  
(y compris le témoin).  

 
 

1. Quelle est la meilleure façon de se débarrasser des microbes sur nos mains ?  

_______________________________________________________ 

2. Quelle différence y a-t-il quand on utilise du savon ? 

_______________________________________________________ 

3. Quand faut-il se laver les mains ? 

___________________________________________________________________ 

________________________________ 

 

UN FAIT 
SURPRENANT 

 
90% des 

microbes sur 
les mains se 

trouvent sous 

les ongles ! 

T
rè

s
 s

a
le

 

S
a
le

 

U
n

 p
e
u

 
s
a
le

 

P
ro

p
re

 

Quelle est la meilleure 
façon de se laver les 

mains pour se 
débarrasser des 

microbes ? 
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Cette section est destinée à enseigner aux élèves  
comment des gestes dôhygi¯ne simples peuvent limiter la 
transmission des microbes et des infections.  
 

Dans lôactivit® 2.2 sur lôhygi¯ne respiratoire, les ®l¯ves 
ont lôoccasion dôobserver, à grande échelle et de manière 
ludique, jusquôo½ les microbes sont transport®s 
lorsquôils ®ternuent. A travers une s®rie dôexp®riences, 
les élèves apprennent que se couvrir la bouche, 
lorsquôils toussent ou éternuent, aide à prévenir la 
transmission des infections. 
 
Lôactivit® compl®mentaire est bas®e sur la cr®ation de 
messages et de posters. 
 

Cycle des approfondissements : 
 
Le corps humain et lô®ducation ¨ la 
santé ; conséquences, à court et 
long terme, de notre hygiène ; 
actions bénéfiques ou nocives de 
nos comportements. 
 

Dur®e estim®e dõenseignement : 
 
50 minutes. 

 

Objectifs dõapprentissage 
 

Tous les élèves  

 Apprendront que les infections respiratoires peuvent se  
transmettre par la toux et les éternuements ; 

 Comprendront que le fait de se couvrir la bouche lorsquôon tousse 
 ou que lôon ®ternue peut empêcher la transmission des infections. 

 
Objectifs facultatifs 
Savoir que le fait de tousser ou dô®ternuer dans ses mains peut encore 
transmettre lôinfection. 
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Matériel nécessaire 
 
Par élève 
Ã Copie de FAE 1 
Ã Copie de FAE 2 

 
Par groupe  
Ã Une piste dôatterrissage 

pour éternuements 
Ã Vaporisateur à 

éternuements bleus 
Ã Vaporisateur à 

éternuements rouges 
Ã Vaporisateur à 

éternuements verts 
Ã Mètre 
Ã Main géante 
Ã Mouchoir géant 

 

Précautions 
 
 Les élèves peuvent avoir 

besoin de tabliers,  de 
gants et éventuellement 
de lunettes de protection 

 Sôassurer que les 
colorants alimentaires 
sont dilués (quelques 
gouttes/vaporisateur) 

 Sôassurer que tous les 
vaporisateurs ont été 
complètement nettoyés et 
rincés avant utilisation 

 

Mots clés 
 
Contagieux 
Expérience 
Prédiction 
Résultats 
Symptômes 
Transmission 

 

 
 
Lôhygi¯ne respiratoire fait r®f®rence aux gestes simples permettant de 
limiter la transmission des infections respiratoires. 
Le mode de transmission des infections le plus habituel se fait par les 
aérosols tels que la toux et les éternuements, ou par des voies plus 
directes : contact humain (toucher, embrasser, mains sales, partage de 
vaisselle ou de brosse ¨ dents etc.), absorption dôaliments contamin®s.  
Le rhume et la grippe sont les maladies les plus fréquentes dans la classe 
et font sans doute partie des plus contagieuses. Le rhume et la grippe 
sont causés par des virus et ne peuvent donc être guéris avec des 
antibiotiques. En g®n®ral, le repos au lit et lôabsorption de grandes 
quantités de liquides sont recommandés. Toutefois, si les symptômes 
persistent, il faut consulter son médecin traitant. Les symptômes du 
rhume et de la grippe comprennent un mal de gorge, de la fièvre et des 
maux de tête. Avec un rhume, on a également le nez qui coule. Beaucoup 
de maux de gorge accompagnant les rhumes ou la grippe sont dus à des 
virus présents dans la gorge qui la rendent douloureuse. En respirant par 
la bouche, on a la gorge sèche et une toux persistante peut donner une 
sensation douloureuse.  
En éternuant, notre corps cherche à se débarrasser de microbes nocifs et 
de poussière inhalés. Les microbes et la poussière sont piégés dans les 
poils des narines et nous chatouillent le nez. Ce dernier envoie un 
message au cerveau qui renvoie à son tour un message au nez, à la 
bouche, aux poumons et à la cage thoracique, avec pour instruction de 
rejeter ces facteurs irritants vers lôext®rieur. Dans le cas des rhumes et de 
la grippe, des millions de virus sont projetés au dehors et contaminent les 
surfaces sur lesquelles ils atterrissent, par exemple dans notre assiette ou 
sur nos mains. 
On éternue parce que les extrémités nerveuses sont irritées, soit par des 
microbes (lorsquôon est enrhum® ou gripp®), soit par de la poussi¯re, etc. 
Lô®ternuement est un r®flexe qui vise ¨ d®barrasser le nez de sa source 
dôirritation. Dans le cas du rhume et de la grippe, des millions de virus 
sont éjectés et infectent là où ils atterrissent, y compris éventuellement 
nos aliments ou nos mains, ce qui peut continuer ¨ transmettre lôinfection 
¨ dôautres personnes. 

 
 
 

1. Fabriquez une piste dôatterrissage pour ®ternuements en pla­ant 3 
- 4 tables en rang, avec un tableau vertical recouvert de papier 
blanc, comme illustré ci-dessous. 

2. Remplir un vaporisateur par groupe avec de lôeau et un colorant 
alimentaire. Une couleur différente pour chaque groupe rendra 
lôactivit® plus attrayante pour les ®l¯ves.  

3. Découper une grande main en carton pour chaque groupe avec 
une longue section correspondant au bras pour la tenir, ou bien 

couvrir la main dôun ®l¯ve avec un gant ¨ usage unique. 

4. Faire un grand mouchoir à partir dôun rouleau de papier cuisine. 

2.2  Transmission des Infections 
   Hygiène Respiratoire  

 

Préparation  
 
 
 
 

Contexte 

Lien Internet  
 

 Démonstration de cette 

activité www.e-bug.eu 
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1. Commencer le cours en disant aux ®l¯ves quôils vont apprendre comment les mauvais 
microbes peuvent °tre transmis dôune personne ¨ une autre, par les éternuements et la toux. 
Demander aux ®l¯ves la signification dôexpressions telles que  « Tu môas pass® le rhume » 
ou  « Jôai attrap® ta grippe ». 

2. Expliquer aux élèves que beaucoup de maladies sont transmises par lôair et diss®min®es par 
de minuscules gouttelettes dôeau, que les gens ®ternuent ou toussent dans lôair. Leur dire 
que les maladies qui se transmettent ainsi vont du rhume, de la bronchite ou de la grippe à 
des maladies plus rares et beaucoup plus graves, comme les méningites et la tuberculose. 
Les illustrations figurant sur le site www.e-bug.eu, à la section 1.1, pourront aider les élèves 

à visualiser ces microbes pathogènes. 

3. Continuer à discuter du rhume et de la grippe, en expliquant quôils sont caus®s par des virus 
et non par des bact®ries. Expliquer que côest tr¯s important pour la sant® de tous de se 
couvrir le nez et la bouche, lorsque lôon tousse ou que lôon ®ternue. La grippe touche entre 2 
et 8 millions de personnes en France chaque année, avec un à plusieurs milliers de décès, 
surtout parmi les personnes âgées. 

4. Demander aux ®l¯ves sôils se souviennent de la derni¯re fois o½ ils ont eu un rhume ou une 
grippe et  sôils savent comment ils lôont attrap®. Demandez-leur dô®crire le nom des 
personnes de leur entourage qui avaient un rhume ou la grippe au même moment. Se 
souviennent-ils de la personne qui a présenté les symptômes la première ? Pensent-ils avoir 
attrapé le rhume ou la grippe de ces personnes ? 

5. D®crire lôactivité ci-dessous aux élèves en leur expliquant que le fait de se couvrir le nez et la 
bouche, quand on tousse ou éternue, peut diminuer la transmission des infections. 

 

 
 
1. Diviser la classe en groupes de 4-5 élèves. 

2. Chaque groupe devra disposer dôune piste dôatterrissage pour ®ternuements, un vaporisateur 
à éternuer, un mètre ou une règle, une main géante et un mouchoir géant. Distribuer à 
chaque élève la fiche FAE 1. Sôassurer quôils ont lu et compris les instructions avant de 
d®buter lôactivit®. 

3. Montrer la distance parcourue par un éternuement et les microbes qui lui sont associés. Les 
élèves de chaque groupe tiendront à chacun leur tour le vaporisateur au bout de la piste et 
simuleront un éternuement en pressant sur la gâchette une fois sur le papier. Avant 
dô « éternuer » (appuyer sur la gâchette), les élèves devront pr®dire jusquôo½ ira lô®ternuement 
et compléter cela sur leur fiche de résultats FAE 1. Après avoir « éternué », les élèves 

mesureront et noteront ¨ quelle distance et sur quelle largeur lô®ternuement de chaque ®l¯ve 
se sera répandu et noteront cela sur leur fiches de résultats. 

4. Observer ce qui se passe lorsque lôon se couvre la bouche avec la main quand on ®ternue. 
Un élève de chaque groupe sera « lô®ternueur » et un second élève tiendra la main géante à 
2,5 cm du vaporisateur. Faire compléter par les élèves à la fois les prédictions et les résultats 
finaux sur leur fiche. 

5. Savoir ce qui se passe lorsque lôon ®ternue en se couvrant la bouche avec un mouchoir en 
papier. Demander ¨ un autre ®l¯ve dans chaque groupe dô°tre lô « éternueur » et, à encore un 
autre, de tenir le mouchoir en papier, directement devant la buse du vaporisateur. Faire 

compléter par les élèves à la fois les prédictions et les résultats finaux sur la fiche FAE 1 

2.2  Transmission des infections: 
Hygiène Respiratoire 

Introduction  
 

Activit é principale   
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2.2  Transmission des infections  
 Hygiène Respiratoire  

 
 
1. Discuter avec les élèves de leurs résultats. Leur faire regarder la main et remarquer que les  

« microbes » vaporisés y sont toujours.  

2. Leur montrer que lorsquôils placent la main sur le papier - la face vaporisée tournée vers le bas 
- les microbes y sont transférés. Expliquer que même si éternuer dans ses mains empêche les 
microbes dôaller tr¯s loin, il est pr®f®rable dô®ternuer par exemple dans un mouchoir en papier 
et de le jeter ensuite pour ne pas transmettre nos microbes par le toucher. 

3. Expliquer que dans certains pays (USA, Canada, Su¯deé) on conseille aux gens de couvrir 
leur toux ou leur éternuement avec leur manche plutôt que par les mains, quand on nôa pas de 
mouchoir en papier (voir dessin FAE 1). Demander aux élèves dôessayer dôexpliquer pourquoi 
(pour ®viter dôavoir des microbes sur les mains et de les transmettre en touchant quelquôun ou 

quelque chose).  

Plénière  
 

 
 

1. Les élèves peuvent créer des règles simples ou un message /slogan facile à comprendre, 
pour réduire la transmission des infections. Par exemple : 
 
- Tousser et éternuer, ça peut contaminer. 
- Couvre ta toux. 
- Toussez, éternuez, couvrez ! 
- Les bisous aussi peuvent transmettre les microbes, si tu es malade. 

 
2. Mettre ces messages sous format de posters, de manière à réaliser des affiches simples et 
efficaces ¨ placer dans lô®cole ou dans la classe. 

 

Activit é complémentaire 
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Jusquõo½ as-tu éternué  ? 

 Elève  
1 

Elève  
2 

Elève  
3 

Elève 
 4 

Elève  
5 

Eternuement 

Longueur 
(cm) 

     

Largeur 
(cm) 

     

Eternuement 
avec la main 

Longueur 
(cm) 

     

Largeur 
(cm) 

     

Eternuement 
avec mouchoir 

en papier 

Longueur 
(cm) 

     

Largeur 
(cm) 

     

 

Main devant lõ®ternuement : 

1. Que pensais-tu quôil arriverait quand tu as mis la main devant la bouche pour ®ternuer ? 

____________________________________________ 

2. Que sôest-il passé en réalité ? (Où et jusquôo½ lô®ternuement a-t-il voyagé ?) 

____________________________________________ 

Mouchoir en papier devant lõ®ternuement : 

3. Que pensais-tu quôil arriverait quand tu as mis le mouchoir en papier devant la bouche pour éternuer ? 

____________________________________________ 

4. Que sôest-il passé en réalité ? (Où et jusquôo½ lô®ternuement a-t-il voyagé ?) 

____________________________________________ 

 

 
 
 
 
 
 
 

 

 

1. Si lôon ne se lave pas les mains après avoir éternué dedans, que pourrait-il se passer ? 

____________________________________________ 

2. Que faut-il faire dôun mouchoir en papier, après avoir éternué dedans ? 

____________________________________________ 

3. Quelle est la meilleure fa­on dôempêcher la transmission des infections, éternuer dans ses mains  
ou dans un mouchoir en papier ? Pourquoi ? Si lôon nôa pas de mouchoir, comment peut-on faire ? 

____________________________________________ 
 

 
 


